
Dimanche Laetare 

 

 
 

Liturgie d’entrée 
 

Ce dimanche porte le nom de Laetare,  

qui fait référence  

à l'antienne du psaume du dimanche :  

Réjouissez-vous avec Jérusalem, vous tous qui l'aimez ! 

Ce dimanche ouvre au cœur du carême,  

une porte par laquelle luit la lumière du Christ ! 

 

 

Invocation 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.     

 

Notre secours vient du Seigneur 

 

 Le Seigneur soit avec vous ! 

 
Antienne : Réjouissez-vous avec Jérusalem,  

exultez à cause d'elle, vous tous qui l'aimez ! 

Avec elle soyez pleins d'allégresse. (Esaïe 66,10) 
 

Heureux les hommes dont tu es la force : 

des chemins s'ouvrent dans leur cœur ! 

Quand ils traversent la vallée de la soif,  

ils la changent en source ; 

de quelles bénédictions la revêtent les pluies de printemps ! 

Ils vont de hauteur en hauteur,  

ils se présentent devant Dieu à Sion. 

Le Seigneur Dieu est un soleil, il est un bouclier ; 

le Seigneur donne la grâce, il donne la gloire. 

Jamais il ne refuse le bonheur à ceux qui vont sans reproche.  
(Psaume 84,6-8.12) 



Assemblée : Dans ta maison je suis heureux. Elle est le désir de mes 
yeux ; Ici je cherche ta présence. Longtemps mon cœur t’a réclamé ; 
Sa joie est de te retrouver ; Il crie à toi plein d’espérance. 
Ainsi revient en la saison Le passereau vers la maison. 
 

Heureux qui grave dans son cœur Le chemin qui mène au Seigneur, 
Le chemin de l’humble service. Pour lui la source jaillira Et l’eau du ciel 
l’arrosera Dans la vallée la plus aride. Dieu guidera jusqu’à la fin, Au 
long des jours, le pèlerin. (Psaume 84) 
 

Demande de pardon 

Seigneur, accorde-nous ton pardon 

Nous avons péché contre toi 

Montre-nous ta miséricorde  

Et nous serons sauvés 

Tous : Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde, qu’il 

nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle. 

Amen 
 
 

 
 

 

Prière du jour 

Seigneur Dieu, 

comme le grain est confié à la terre, 

tu as donné ton Fils, Parole et pain de vie pour le monde. 

En lui, tu nous révèles l’abondance de ta grâce. 

Fortifie-nous à ton service, 

et affermis notre courage dans les difficultés du temps présent. 

Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 

qui vit et qui règne avec toi, Père, et le Saint-Esprit, 

un seul Dieu pour les siècles des siècles. 

 

 

 

La Parole de Dieu 
 

Du livre du prophète Ésaïe  
 

Réjouissez-vous avec Jérusalem !  

Exultez en elle, vous tous qui l’aimez !  

Avec elle, soyez pleins d’allégresse, vous tous qui la pleuriez ! 

Alors, vous serez nourris de son lait,  

rassasiés de ses consolations ;  

alors, vous goûterez avec délices à l’abondance de sa gloire. 

Car le Seigneur le déclare :  

« Voici que je dirige vers elle la paix comme un fleuve et,  

comme un torrent qui déborde, la gloire des nations. »  

Vous serez nourris, portés sur la hanche ;  

vous serez choyés sur ses genoux. 



Comme un enfant que sa mère console,  

ainsi, je vous consolerai.  

Oui, dans Jérusalem, vous serez consolés. 

Vous verrez, votre cœur sera dans l’allégresse ;  

et vos os revivront comme l’herbe reverdit.  

Le Seigneur fera connaître sa puissance à ses serviteurs,  

il sera indigné par ses ennemis.  (66,10-14) 
 

Jeu d’orgue  
 

De la 2e lettre de l’apôtre Paul aux Corinthiens  
 

Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ,  
le Père plein de tendresse, le Dieu de qui vient tout réconfort. 
Dans toutes nos détresses, il nous réconforte ;  
ainsi, nous pouvons réconforter  
tous ceux qui sont dans la détresse,  
grâce au réconfort que nous recevons nous-mêmes de Dieu. 
En effet, de même que nous avons largement part  
aux souffrances du Christ, de même, par le Christ,  
nous sommes largement réconfortés. 
Quand nous sommes dans la détresse,  
c’est pour que vous obteniez le réconfort et le salut ;  
quand nous sommes réconfortés,  
c’est encore pour que vous obteniez le réconfort,  
et cela vous permet de supporter  
avec persévérance les mêmes souffrances que nous. 
En ce qui vous concerne, nous avons de solides raisons 
d’espérer, car, nous le savons, de même que vous avez part aux 
souffrances, de même vous obtiendrez le réconfort. (1,3-7) 

Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul ;  
mais s’il meurt, il donne beaucoup de fruits.  

Jean 12,24 
 

 

 
 (55/07) 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ selon Jean  
 

Il y avait quelques Grecs  

parmi ceux qui étaient montés à Jérusalem  

pour adorer Dieu pendant la fête de la Pâque. 

Ils abordèrent Philippe, qui était de Bethsaïde en Galilée,  

et lui firent cette demande :  

« Nous voudrions voir Jésus. » 

Philippe va le dire à André,  

et tous deux vont le dire à Jésus. 

Alors Jésus leur déclare :  

« L’heure est venue où le Fils de l’homme doit être glorifié. 

Amen, amen, je vous le dis :  

si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul ;  

mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. 

Qui aime sa vie la perd ;  



qui s’en détache en ce monde la gardera pour la vie éternelle. 

Si quelqu’un veut me servir, qu’il me suive ;  

et là où moi je suis, là aussi sera mon serviteur.  

Si quelqu’un me sert, mon Père l’honorera. (12,20-26) 
 

Gloire à toi, Seigneur ! 

 

Prédication 
 

 

Frères et sœurs en Christ, 

Un jour, Philippe m’a arrêté au milieu d’une conversation et m’a 

dit : Timothée, fais attention ! Si tu continues à répéter sans 

cesse “je suis fatigué”, tu vas finir par vraiment l’être.  

Sur le moment, la remarque m’a surpris, peut-être même un peu 

vexé. Pourtant c’était parfaitement juste.  

Au cours des congés estivaux, alors que j’assurais la gestion de 

paroisse, je me suis fait piéger par une sorte de cercle vicieux. 

Ma fatigue était bien réelle, être le pasteur de Saint-Pierre-le-

Jeune n’est pas de tout repos, mais sans m’en apercevoir elle a 

commencé à habiter mes paroles. Presque comme un mantra. 

Je suis fatigué.  Peut-être pour me rassurer, peut-être pour 

justifier mes hésitations ou mes petites erreurs. Je suis fatigué.  

Maintenant je vois le danger dont me parlait Philippe : À force 

de se dire épuisé, déprimé ou malheureux, l’esprit humain finit 

par s’installer dans une sorte de lassitude intérieure. Il risque 

même de se complaire dans la complainte. Le livre des 

Proverbes le dit bien : les os se dessèchent lorsque l’esprit est 

abattu (Proverbes 17,22b). 

Ne connaissons-nous pas tous ce moment où la complainte nous 

emporte ? Où il est plus simple de se plaindre que de se réjouir ? 

Les Écritures saintes témoignent de la profondeur de la plainte 

humaine. Les psaumes l’expriment, les prophètes le révèlent, et 

Job en fait l’expérience. L’homme se plaint vers Dieu lorsqu’il ne 

comprend plus le sens de son chemin, lorsque ses difficultés 

sont devenues telles qu’il ne voit plus d’issue.  

Le peuple auquel s’adresse le prophète Esaïe connait cette 

plainte lui aussi. Il a vu Jérusalem rasée, le peuple dispersé, les 

promesses de Dieu semblant tarder à s’accomplir. C’est à ces 

hommes et femmes qui se lamentent que le prophète adresse 

une parole inattendue : Vous verrez, votre cœur sera dans 

l’allégresse ; vos os revivront comme l’herbe reverdit (Ésaïe 

66,14).  

Nous le disions à l’instant : les os se dessèchent lorsque l’esprit 

est abattu mais il faut continuer notre écoute des proverbes un 

cœur joyeux est un bon remède, (Proverbes 17,22). La tristesse 

peut abattre l’homme, mais à l’inverse, une joie véritable peut 

rendre à la vie toute sa vigueur. Ne parle-t-on pas de joie de 

vivre ?  

Cependant, cette joie ne peut être une simple émotion. Elle ne 

ressemble pas à ces instants d’enthousiasme passager qui 

disparaissent aussi vite qu’ils sont venus. Car si nous continuons 

la lecture du prophète, Dieu lui-même prend la parole et dit : 

 



Comme un enfant que sa mère console, ainsi je vous consolerai 

(Ésaïe 66,13). 

Je le vois déjà, mon petit Siméon inconsolable dans son lit parce 

que sa mère a eu le malheur de s’absenter quelques instants, et 

dès qu’elle le reprend dans ses bras le rire chasse les pleurs. C’est 

ainsi, dit le prophète, que Dieu promet de consoler son peuple.  

La consolation de Dieu ne consiste pas à supprimer toutes les 

difficultés de l’existence. Il vient simplement rejoindre l’être 

humain au cœur même de sa fragilité et de sa tristesse. Là où la 

plainte s’est installée, là où la lassitude a desséché jusqu’aux os, 

la présence revigorante de Dieu peut nous remplir de joie, et 

faire revivre nos os comme l’herbe reverdit. 

Ma complainte ne serait-elle pas devenue un piège, un moyen 

de rester attaché à une vie qui s’épuise simplement parce qu’elle 

m’est familière ? La question n’est plus comment retrouver de 

l’énergie lorsque nous sommes fourbus mais où cherchons-nous 

la consolation qui nous redonne joie et vie ?  

Frères et sœurs, Dieu ne nous abandonne pas dans nos 

lassitudes. Il nous console avec la tendresse d’une mère pour 

son enfant. Là où notre cœur se dessèche et nos forces 

flétrissent, sa présence réconfortante nous redonne la joie de 

vivre. Laetare cum Jerusalem ! Dit le prophète. Réjouissez-vous 

avec Jérusalem ! Car comme un enfant que sa mère console, 

ainsi je vous consolerai ! Alors vous verrez, votre cœur sera 

dans l’allégresse ; et vos os revivront comme l’herbe reverdit.  

Profession de foi 

Je crois en Dieu le Père, tout-puissant créateur du ciel et de la terre.  
 

Je crois en Jésus Christ, le Fils de Dieu. Il est venu vivre parmi nous, il 

est mort sur la croix, il est ressuscité. Aujourd’hui et pour toujours, il 

est avec nous.  

Je crois en l’Esprit saint qui nous rassemble dans l’Église et qui nous 

fait vivre. Amen. 
 

Assemblée : O Jésus, mon frère, Ma joie, ma lumière, Au fond de ma 
vie ; Ta présence est douce Comme un flot de source, Un chant dans la 
nuit. Jésus, prince de la vie, Tout le temps et tout l’espace Brillent de 
ta grâce.  
 

Au temps de l’épreuve, Que ma joie demeure, O Jésus, en toi ! Dans le 
bonheur même, Que ton nom devienne La plus haute joie, Jésus, mon 
frère et mon Roi, Toi l’espoir, toi le mystère, La paix sur la terre.  
 

O Jésus qui m’aimes, Ta parole sème Sur moi tant de dons ; Seule ta 
présence Met dans ton silence Un désir profond. Jésus, je salue ton 
nom. En toi, Jésus, à toute heure, Que ma joie demeure !  (45/06) 
 

Jeu d’orgue et offrande 
 

Prière d’offrande 

Seigneur Dieu,  

éternel est ton amour.  

Nous nous présentons à toi avec cette offrande,  

elle est le signe de notre amour pour toi   

et pour le monde qui nous entoure.  

Tu es béni pour les siècles des siècles. 

 
 

 



Prière d’intercession  

Seigneur Dieu, 

nous te rendons grâce pour les familles et les amis  

que tu nous as donnés. 

Nous te prions pour tous ceux qui sont seuls et désemparés. 

Seigneur, écoute notre prière ! 

 
Seigneur,  

nous te prions car dans le monde  

beaucoup de personnes meurent de faim. 

Donne à manger aux affamés,  

donne confiance à ceux et celles 

qui s’engagent pour plus de justice sur la terre. 

Seigneur, écoute notre prière ! 

R/ 

Seigneur, 

le monde est aujourd’hui rempli de beaucoup d’inégalités,  

aide-nous à les combattre. 

Au sein de ton Église,  

apprends-nous à respecter les faibles  

et accepter chacun dans sa singularité. 

Seigneur, écoute notre prière. 

R/ 

 

 

 

Seigneur, 

Notre monde est ravagé par la guerre, 

nous te prions pour tous ceux qui en souffrent,  

en particulier au Moyen Orient. 

Suscite partout des hommes et des femmes de paix. 

Seigneur, écoute notre prière. 

R/ 

Seigneur,  

toi le grain tombé en terre, 

reçois notre prière,  

tu es béni pour les siècles des siècles. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Notre Père qui es aux cieux,  

que ton nom soit sanctifié,  

que ton règne vienne,  

que ta volonté soit faite  

sur la terre comme au ciel.  

Donne-nous aujourd’hui  

notre pain de ce jour,  

pardonne-nous nos offenses  

comme nous pardonnons aussi  

à ceux qui nous ont offensés  

et ne nous laisse pas entrer en tentation,  

mais délivre-nous du mal,  

car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  

la puissance et la gloire, aux siècles des siècles. Amen. 
 

Assemblée : Splendeur et gloire sur la terre Du Dieu très pur, du Dieu très 
saint, Tu fus voilée à ce calvaire Et tu es morte sous nos mains. O Jésus- 
Christ, buisson de feu Où resplendit l’amour de Dieu ! 
 

Tu es l’image et l’espérance De notre vraie humanité. Tu as vécu de nos 
souffrances Et nous vivons de ta clarté. O Jésus-Christ, fils de Marie, 
Ainsi que toi, je vive et prie ! (33/18) 
 

 
 
 
 
 
 
 

Envoi 
Jésus dit : 

« Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, 
il reste seul ; mais s’il meurt, 
il donne beaucoup de fruit. »  

Jean 12,24 
 

 
 
Bénédiction 
Recevez la bénédiction du Seigneur !  
 
Le Seigneur te garde de tout mal, il garde ta vie.  
Le Seigneur garde ton départ et ton arrivée,  
dès maintenant et à jamais.  
Il te bénit, celui qui est Père (+),  
Fils et Saint-Esprit.  
À lui le règne et la gloire pour les siècles des siècles. 

 
 

 
 

 


